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En 2012, il y avait 40 % de femmes
candidates au premier tour des législatives
en Auvergne-Rhône-Alpes, et elles n’étaient
plus que 31 % au second tour… Au final,

elles occupent aujourd’hui 27 % des sièges (17 sur 64). 
Au Sénat, le chiffre est plus bas : 21 % de sénatrices 
représentant Auvergne-Rhône-Alpes (soit 10 sur 38).

E
xit  les partis politiques
classiques, « les Français
n’ont plus confiance en

ceux qui les représentent et je 
veux proposer une alternative 
crédible ». C’est  l’avis et  le 
souhait de Raphaël Bertrand, 
candidat sans étiquette pour la
4e circonscription de la Drôme.

Une idée de la politique qu’il
promeut à  travers  le mouve­
ment “577 pour la France”, et 
dans les communes de ce terri­

toire encore  représenté pour 
quelques mois à l’Assemblée 
nationale par Nathalie Nieson 
(PS).

Un programme participatif

« J’ai rencontré des maires et 
des habitants dans des com­
munes rurales, qui se sentent 
abandonnés des  services de 
l’État. Avec des déserts médi­
caux, des fermetures de clas­

ses, et qui ont du mal à se faire 
entendre à  l’agglomération. 
La question est : comment ob­
tenir l’égalité d’accès aux ser­
vices publics ? ». La réponse, 
le candidat souhaite la forger à
travers l’organisation de con­
seils de circonscription qu’il 
organisera dans plusieurs 
communes  jusqu’aux élec­
tions. « Il  s’agit de  réunions 
participatives qui fonctionne­
ront  sur  le même modèle 
qu’une séance à l’Assemblée 
nationale. On présente des 
projets de lois qui seront enri­
chis par  les propositions des 
participants, tels des amende­
ments ».

Parmi les idées de Raphaël
Bertrand : « La suppression du
Sénat ou  sa  fusion avec  le 
Conseil économique, social et 
environnemental. » Et pour ce 
défenseur de la transparence 
dans  la vie politique : « Des 
mandats  renouvelables 
qu’une fois, et une réforme de 
l’IRFM  (indemnité  représen­
tative de frais de mandat). »

Jérémy PERRAUD
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À 27 ans, le candidat représente le mouvement “577 pour le France”.

4e CIRCONSCRIPTION DE LA DRÔME | Le conseiller municipal de Romans se présente sans étiquette

Raphaël Bertrand veut proposer
« une alternative crédible »

LES RÉSULTATS DE 2012
DANS LA 4e CIRCONSCRIPTION
1er TOUR
Claudine Chenu (ECO) 1,1 % ; Marie-Hélène Thoraval 
(UMP) 30 % ; Jean-Marc Durand (FDG) 5,58 % ; Gérard 
Oriol (DVD) 1,99 % ; Monique Bernard (EXG) 0,57 % ; 
Jacques Durand (AUT) 0,02 % ; Joël Cheval (FN) 20,39 % ;
Annie Vital (EXG) 1,28 % ; Jean-David Abel (VEC) 3,54 % ;
Nathalie Nieson (PS) 35,53 %.

2e TOUR
Marie-Hélène Thoraval (UMP) 47,3 % ; Nathalie Nieson (PS)
52,7 %.

Les autres
candidats

Outre  Raphaël  Ber­
trand,  Pierre  Jouvet

(PS),  Emmanuelle  An­
thoine (LR), Emma Ould
Aoudia (Insoumis), Mo­
nique  Bernard  (LO)  et
C h r i s t i n e   C o l l o n g e
(100  %  éco­citoyens)
sont  les  autres  candi­
dats pour  la 4e  circons­
cription de la Drôme.

LA QUESTION QUI FÂCHE

Mais qui êtes­vous ?  Inconnu du grand public  et des
électeurs de  la 4e  circonscription  ­  si  ce ne sont  les

Romanais ­ Raphaël Bertrand doit se faire un nom sur la
scène drômoise des législatives. Comme il le dit lui­mê­
me,  « je  n’ai  qu’un  seul  mandat ».  Celui  de  conseiller
municipal  à  Romans­sur­Isère,  qu’il  exerce  actuelle­
ment. Mais le candidat voit ce manque d’expérience d’un
bon œil, soucieux de s’écarter des partis politiques et de
leurs représentants. « Je préfère être un inconnu avec un
programme,  qu’une  personne  connue  avec  un  bilan
indéfendable. » Quant à son programme, « il émanera de
tous ceux qui sont  issus du territoire et qu’on n’écoute
pas ».

La  première  semaine  de
collecte pour le parc éo­

lien  de  Planèze,  à  Saint­
Georges­les­Bains,  en  Ar­
dèche, porté par CNR, a été
un vrai succès. L’objectif de 
200 000  €  a  été  atteint  en 
deux jours et 300 000 € ont 
été collectés auprès des ri­
verains en cinq jours, entre 
le 1er et le 7 mars.

Une deuxième collecte est
lancée  à  partir  d’aujour­
d’hui,  jeudi  9  mars.  D’un 
objectif  de  200 000  €,  elle 
se déroulera en quatre pha­
ses.  Une  première  phase, 
les  9  et  10  mars,  réservée 
aux habitants de la commu­
nauté  de  communes  Rhô­

ne­Crussol lors des perma­
nences  d’investissement, 
qui auront  lieu à  la mairie 
de Saint­Georges­les­Bains
le 9 mars, et le 10 mars au 
siège de la communauté de
communes Rhône­Crussol, 
à  Guilherand­Granges. La 
deuxième  phase  de  cette 
collecte aura lieu du 11 au 
31  mars,  et  sera  réservée 
aux  collectivités  territoria­
les de Rhône­Crussol. Dans 
la  troisième  phase,  du 
31 mars au 1er mai, la collec­
te  sera  réservée  aux  sala­
riés de CNR. Et la quatriè­
me phase, du 2 au 31 mai, 
ouvrira la collecte à tous les 
citoyens.

SAINT­GEORGES­LES­BAINS |

Parc éolien de Planèze :
une deuxième collecte

La Confédération paysanne
compte  près  de  300 adhé­

rents. « En 10 ans, nous avons 
triplé nos effectifs. Ça veut di­
re  que  nos  préoccupations 
concernent les paysans ardé­
chois et qu’on n’est pas com­
plètement  à  côté  de  la  pla­
que ! »,  lance  avec  humour 
David  Loupiac,  porte­parole 
du  syndicat  agricole  dans  le 
département.

Réunis en assemblée géné­
rale mardi, les membres de la 
Confédération  paysanne  ont 
notamment  décidé  d’accen­
tuer leur travail sur l’installa­
tion et  la  transmission. « De­
puis plusieurs années, on est 
loin de remplacer tous les dé­
parts à la retraite de paysans »,
commente  Charles  Redon, 

membre du syndicat. Il cons­
tate  une  « inadéquation  des 
besoins  par  rapport  aux 
moyens proposés. »

Une alternative au répertoire
départemental
des installations

« On  a  beaucoup  d’installa­
tions diversifiées et alternati­
ves dans le département. Les 
parcours  d’installation  classi­
ques proposés par la chambre 
d’agriculture ne peuvent pas 
forcément répondre à ces be­
soins. »  Le  syndicat  a  pris  la 
décision  de  créer  un  poste 
voué  à  aider  les  nouveaux 
agriculteurs  à  s’installer.  À 
l’écoute des porteurs de pro­
jets,  cette  personne  pourrait 
aussi mettre en relation les cé­

dants  et  les  acquéreurs. 
« L’objectif  est  de  proposer 
une offre complémentaire au 
travail effectué par  la  cham­
bre  d’agriculture »,  prévient 
David Loupiac.

Maud Cinquin, une membre
du syndicat en cours d’instal­
lation, confirme l’utilité de ce 
service : « Sur un petit projet, il
faut être soutenu par un syndi­
cat sinon on n’y arrive pas. »

Le  syndicat  envisage  peut­
être  aussi  de  créer  un  outil 
semblable  au  répertoire  dé­
partemental  des  installations 
(RDI).  « Le  principe  de  per­
mettre aux paysans de mettre 
des annonces pour céder leur 
exploitation est bien mais c’est
payant.  Ainsi,  beaucoup  ne 
font pas la démarche », regret­

te  le  porte­parole.  L’an  der­
nier, le syndicat a reçu environ
70 appels pour des questions 
relatives à l’installation. Dans 

le  département,  une  « cin­
quantaine »  aurait  eu  lieu 
dans le schéma classique.

L.F.

Mardi, la Confédération paysanne et son porte-parole, David Loupiac, 
a tenu son assemblée générale à la chambre d’agriculture.

ARDÈCHE | Un dispositif en complément du travail de la chambre d’agriculture

La Confédération paysanne va créer un poste
pour accompagner les installations

On n’y croyait plus ! Et pour­
tant, chaque année, l’orga­

nisation de  la Foire du Dau­
phiné est scellée à une déci­
sion administrative. Située à 
proximité de l’entreprise Are­
va NC,  la manifestation qui 

rassemble,  sur neuf  jours, 
120 000 visiteurs et 500 expo­
sants, se trouve dans un péri­
mètre établi par l’autorité de 
sûreté nucléaire. L’urgence 
d’un déménagement est de 
plus en plus palpable.

2016 a été l’année des étu­
des : une hypothèse à l’ouest 
de Romans, une autre en cen­
tre­ville et une dernière à 
27 M€. Autant de “solutions” 
rejetées  les unes après  les 
autres. Les deux premières 

par le conseil d’administration 
de  la Foire,  la dernière, par 
l’agglomération. Mardi soir, à 
l’occasion de l’assemblée gé­
nérale,  contre  toute attente 
donc, Marie­Hélène Thora­
val, maire de Romans et pre­
mière vice­présidente de Va­
lence Romans agglo, a dévoilé
une nouvelle possibilité. « Un 
terrain de 10 hectares au nord 
de Romans, en zone  indus­
trielle, rue Nicolas­Appert. » 

Situé à quelques kilomètres
seulement de l’emplacement 
actuel, il donne satisfaction au 
prochain président de la Foire,
Michel Vagnoux qui s’interro­
ge tout de même sur le station­
nement. Son prédécesseur, 
Jean Robin, qui présidait  sa 
dernière assemblée générale, 
s’inquiète davantage du coût 
de l’aménagement : « 15 M€, 
cela me paraît juste… »

À suivre donc…
C.R.

Jean Robin présidait sa dernière assemblée générale. Son successeur devrait être Michel Vagnoux qui, lui, 
passe le relais à Emma André.

ROMANS­SUR­ISÈRE | Un terrain en zone industrielle pourrait accueillir l’événement

La Foire du Dauphiné sur le départ ?

Mardi, veille de la Jour­
née internationale des

droits des femmes, l’Insee
Auvergne­Rhône­Alpes  a
dévoilé les résultats d’une
grande enquête sur la pla­
ce des femmes dans la vie
politique  locale  de  notre
région (lire aussi notre édi­
tion d’hier). Ainsi, on y ap­
prend que, sous l’effet des
lois en faveur de la parité
adoptées au début des an­
nées 2000, les assemblées
régionales,  départemen­
tales  et  municipales  des
communes de 1 000 habi­
tants ou plus comptent dé­
sormais presque autant de
femmes que d’hommes.

Les portefeuilles 
considérés comme 
les plus stratégiques 
sont majoritairement 
confiés à des hommes

Les enquêteurs précisent :
« Lorsque  la  législation 
n’est  qu’incitative  ou
moins  stricte,  du  chemin
reste  encore  à  parcourir
pour  atteindre  l’égalité
homme/femme.  Ainsi,  la
Métropole de Lyon comp­
te une soixantaine de fem­
mes au sein de son assem­
blée  délibérante  (37  %). 
Dans  les  conseils  munici­
paux  des  communes  de
moins de 1 000 habitants,
le taux de féminisation est
quasi équivalent à celui de
la  Métropole.  Si  l’égalité
numérique est presque at­
teinte dans les assemblées

délibérantes  locales,  en
revanche,  les  postes  de
pouvoir et de décision res­
tent, dans les faits, surtout
dévolus aux hommes. »

Ainsi, les douze Départe­
ments  d’Auvergne­Rhô­
ne­Alpes, ainsi que la Ré­
gion, sont présidés par des
hommes. La tête des exé­
cutifs  municipaux  est  un
peu plus féminisée que les
présidences de Région ou
de  Département.  Malgré
tout,  les  femmes  n’admi­
nistrent encore que 17 %
des  communes  de  la  ré­
gion et elles sont plus sou­
vent  maires  de  petites
communes  (moins  de
1 000  habitants).  C’est
dans  celles  du  départe­
ment  du  Rhône  que  les
femmes  sont  le  plus  sou­
vent maire (20 %). À l’op­
posé, dans celles du Can­
tal,  seulement  13  %  des
mairies  sont  dirigées  par
une femme.

L’Insee  ajoute :  « De
plus, une forme de mono­
pole masculin se reconsti­
tue  de  façon  détournée,
lorsqu’il s’agit de procéder
au  partage  des  thémati­
ques  traitées.  Les  porte­
feuilles considérés les plus
stratégiques  (finances,
économie, transports) sont
majoritairement  confiés  à
des hommes, alors que les
compétences  sociales,  fa­
miliales ou culturelles sont
souvent  dévolues  aux
femmes. »

AUVERGNE­RHÔNE­ALPES | Insee

Les femmes et
la vie politique locale
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Toutes les informations sur le site www.salondesvinslionsmontelimar.com
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